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églises du diocèse. Vous aurez soin, à cette occasion, d’exhorter 
vos fidèles à bien remercier Dieu ; et, pour cela, vous leur ferez 
voir, dans ce nouveau bienfait, l’action de la Providence qui 
s’est toujours montrée si bonne et si prodigue pour nous.

L’époque du retour est à peu près fixée. Son Éminence 
s’embarquera au Hâvre, le 13 juin, pour arriver à New-York le 
20. C’est le mardi, 23 juin, qu’aura lieu la réception solennelle 
à Lévis et à Québec. Vous inviterez vos paroissiens à vous 
accompagner en aussi grand nombre que possible, et à venir 
faire à notre Cardinal Archevêque un accueil qui soit digne de 
lui et digne d’eux.

Le mercredi, 24 juin, à 9 heures, Son Éminence célébrera 
sa première messe de retour à la basilique, pour le clergé et les 
membres des Communautés religieuses. A le suite de cette 
messe, à 10 heures, il y aura, à la salle des promotions de l’Uni­
versité Laval, présentation des hommages du clergé. Il va sans 
dire que tous les prêtres se feront un agréable devoir d’assister 
à cette cérémonie où l’un des leurs exprimera, au nom de tous, 
les sentiments que doit inspirer au clergé le grand honneur ac­
cordé à son chef. Que tous les fils aient à cœur de former, ce 
jour-là, autour de leur père, une vraie couronne de joie !

En même temps que cette adresse, le clergé présentera au 
Cardinal un cadeau de joyeux avènement. Quelques curés ont, 
en effet, pensé que, malgré la si généreuse souscription de l’an 
dernier, le clergé ne pouvait pas laisser passer les fêtes cardina­
lices sans donner ce témoignage sensible de gratitude au Pasteur 
bien-aimé, dont l’exaltation grandit tous ceux qu’il a associés à 
son ministère. Il y a là des raisons de convenance et de senti­
ment, auxquelles il n’est guère possible de se soustrai e. Voilà 
pourquoi j’ai approuvé la démarche de ces Messieurs. J’auto­
rise même, pour la circonstance, les fabriques qui en auraient le 
moyen, à prendre sur leurs revenus pour contribuer à grossir 
l’offrande du diocèse. Vous connaissez la générosité de votre 
digne Archevêque, et vous savez que, par un admirable mouve­
ment de charité, sa main donne toujours plus qu’elle ne reçoit. 
Quand on refoule un fleuve vers sa source, c'est pour que ses 
eaux s’épanchent ensuite en flots plus pressés et plus bienfaisants. 
C’est bien le cas de répéter ici la parole du Maître : date et dabitur 
vobie.

Veuillez agréer, cher Monsieur, l’assurance de mon affec­
tueux dévouement en N. S.,

t P.-E. Roy, év. d’Él.


